
IL

l'ermite de saint-barnabé.

m

La tradition, d'accord avec les docu-
ments écrits, raconte qu'en l'année 1^28,

un jeune homme, âgé d'environ vingt et

un ans, arrivait dans la paroisse de Saint-

G-ermain de Eimouski, alors pour ainsi

dire simple mission ; il avait parcouru le

chem: ^ qui, à travers la forêt, conduisait

de Ristigouche à Métis, par le lac Méta-
pédiac ; d'ailleurs personne n'a jamais su
et personne ne saura d'où il venait.

Qu'était-il ? Avait-il un dessein arrêté

quand il avait dirigé ses pas de ce côté ?

Ces questions que, sous mille formes,

on lui a posées, il les a constamment
laissées sans réponse, et la curiosité, si

vive qu'elle fût, a dû se résigner à se tenir

pour vaincue par le silence, gardé jusqu'à
la mort, de celui qui en était l'objet.

Le nouvel hôte, qui, en ce moment, ve-

nait s'asseoir au foyer hospitalier du sei-

gneur Lepage, ne révéla de tout ce qui le

concernait que son nom : il se nommait
Toussaint Cartier. Il était, au reste, un
homme parfait de manières, paraissant


